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C’est l’abus comme t’as bu!
BULLE • Stop violence en Gruyère présentait hier sa future campagne
contre les bitures express. Les ados seront associés à la démarche.

STÉPHANE SANCHEZ

Un concours, une brochure
d’aide aux organisateurs de ma-
nifestations, un label et des
conférences: Stop violence en
Gruyère présentait hier à la
presse sa future campagne de
sensibilisation «C’est l’abus
comme t’as bu!» Sa cible: la
consommation d’alcool chez les
15-18 ans, et en particulier les bi-
tures express – pratique aussi ap-
pelée «binge drinking», consis-
tant à s’enivrer le plus vite
possible.

Car ce dernier phénomène,
en augmentation (lire repères),
n’épargne pas la Gruyère. «Il est
de plus en plus souvent à l’ori-
gine de violences, d’incivilités ou
de nuisances sonores», com-
mente Patrice Borcard, président
de Stop violence en Gruyère et
préfet du district. Ce dernier rat-
tache aux bitures les dépréda-
tions récemment commises sur
des décorations villageoises à Es-
tavannens. De même pour un bi-
zutage qui s’est soldé par un

coma éthylique, quelque part en
Gruyère: «Le jeune a été aban-
donné devant chez lui, seul, en
plein hiver.»

Deux conférences en vue
Invité par Stop violence à té-

moigner anonymement devant
la presse, un président de jeu-
nesse enfonce le clou: «Que faire
lorsqu’une mère amène ses trois
filles de moins de 16 ans dans
une manifestation et qu’elle leur
tend deux bouteilles de whisky,
en leur disant de les boire en de-
hors du périmètre de la fête?»

«Cette impuissance, c’est
aussi celle des autorités»,
concède Patrice Borcard. «Car
la législation régit la vente d’al-
cool, pas sa consommation ou
sa détention. Confrontée à des
coffres de voiture pleins de bou-
teilles, sur le parking d’une fête,
la police ne peut qu’appeler les
jeunes à la raison. D’où notre
démarche.»

Le 23 mai – donc durant la
traditionnelle semaine de dia-

logue sur l’alcool –, l’assemblée
de Stop violence lancera cette
campagne pilotée par Maxime
Pasquier, collaborateur au Ser-
vice de l’enfance et de la jeu-
nesse. Des représentants du plan
national alcool et du plan canto-
nal action alcool présenteront
cette problématique, aux éche-
lons fédéral et fribourgeois. Stop
violence livrera également ses
ambitions. Deux conférences,
l’une lors du prochain Comptoir
gruérien, l’autre ultérieure, se-
ront également organisées avec
des intervenants du terrain qui
restent à définir.

Les jeunes impliqués
L’association lancera le 3 juin

un concours ouvert aux élèves
de 2e et 3e des CO de Bulle et
La Tour-de-Trême, ainsi qu’aux
1re et 2e du Collège du Sud et de
l’Ecole professionnelle bulloise.
Objectif: mettre en scène les
dangers et conséquences de la
surconsommation d’alcool chez
les jeunes. Ceci par le biais d’une

vidéo, d’une affiche ou d’une
bande dessinée. Les projets lau-
réats seront dévoilés sur le stand
de l’association, au Comptoir
gruérien, et serviront de support
à la campagne qui suivra.

Stop violence élaborera aussi
une brochure d’aide aux organi-
sateurs de manifestations, avec
l’association de prévention Re-
per. On y retrouvera des mesures
pratiques déjà répandues (âges
des clients signalés par des bra-
celets, promotion des boissons
non alcoolisées, conducteur so-
bre), ainsi que les contraintes lé-
gales. Cette démarche sera pro-
longée par un label mettant
l’accent sur la sécurité et la pré-
vention contre l’alcool, inspiré du
label valaisan Fiesta. «L’obten-
tion de ce label pourra condi-
tionner celle de l’autorisation
préfectorale, pour certaines ma-
nifestations d’ampleur», indique
Patrice Borcard à titre de préfet. I

> Assemblée le 23 mai, place des Alpes
16, Bulle. Ouverte au public dès 19 h 30.

RÉSEAU SANTÉ ET SOCIAL DE LA GRUYÈRE

Un excédent de recettes
TAMARA BONGARD

Plus de 830 000 francs. C’est l’ex-
cédent de recettes consolidé qu’a
réalisé en 2012 le Réseau santé et
social de la Gruyère (RSSG), avec
les Ambulances Sud fribourgeois.
Ces bons comptes ont été accep-
tés jeudi à l’unanimité des repré-
sentants des vingt-deux com-
munes gruériennes présentes. Ce
solde positif sera attribué à di-
verses recettes. A noter que le
compte d’exploitation des ambu-
lances affiche un bénéfice de
180 000, dont près de 100 000
francs seront restitués au RSSG.

Le compte du Service d’aide et
de soins à domicile boucle avec
un excédent de recettes de près de
280 000 francs. Les prestations de
soins infirmiers et soins de base
ont en 2012 à nouveau progressé.
Elles ont atteint 49 839 heures, soit
12,4% de plus que l’année précé-
dente. Depuis janvier 2005, date
de sa création, le RSSG n’avait pas
connu une aussi forte croissance

annuelle. Les prestations prodi-
guées par le personnel infirmier
sont en hausse de 10,7%. Les soins
de base ont quant à eux grimpé
de 13,6%.

Les comptes du Service social
bouclent avec un excédent de re-
cettes de 450 000 francs, un résul-
tat qui s’explique parce que le
poste «aide matérielle attribuée»
enregistre onze mois de charges
en 2012, en raison d’un change-
ment de système dans le verse-
ment aux prestataires. L’aide aux
bénéficiaires doit être restituée
lorsque la situation le permet.

En 2012, le Service social a
enregistré 545 nouveaux dos-
siers. Il a comptabilisé une
moyenne mensuelle globale
de 480 entretiens ou visites et
1000 appels téléphoniques. Sur
les 808 dossiers totaux, la nature
de l’aide matérielle s’explique
principalement par un revenu
insuffisant (39%), le chômage

(22%), et des avances sur les
prestations AVS/AI/PC (11%).

Le Service social a répertorié
470 dossiers pour des ressortis-
sants suisses. Parmi les dossiers
de ressortissants étrangers
(338), ont été comptabilisés
112 dossiers du Portugal, 70 de
l’ex-Yougoslavie et 36 de France.
L’augmentation du nombre
d’Européens bénéficiant de ces
services a interpellé lors de l’as-
semblée. «Il s’agit d’un pro-
blème cantonal», a souligné le
préfet Patrice Borcard, président
de l’assemblée des délégués du
RSSG. Contactée hier, la Direc-
tion de la santé et des affaires so-
ciales (DSAS) n’a pu toutefois
fournir de chiffres à l’échelle fri-
bourgeoise. Elle est en train de
récolter ces données pour ré-
pondre à une question déposée
en mars par le député Emanuel
Waeber (udc, Saint-Antoine) sur
ce phénomène. I

COMPTOIR GRUÉRIEN

Coup d’envoi de la neuvième
édition dans 159 jours
PATRICK PUGIN

Du Comptoir gruérien – neuvième du nom, du
25 octobre au 3 novembre 2013 – on connaissait
déjà le fil conducteur: l’eau. On en sait désormais le
slogan, «Plongez au cœur de la fête!», et les trois
hôtes d’honneur: le projet Aquatis, la société de
captage EauSud SA et la Jeune chambre internatio-
nale de la Gruyère.

Aquatis est un complexe actuellement en
construction à Lausanne. Il regroupera un aqua-
rium géant dédié à la protection des milieux aqua-
tiques d’eau douce, un hôtel trois étoiles et un cen-
tre de conférences. La présence d’Aquatis à Bulle
est une exclusivité: c’est la première fois que le pro-
jet sera présenté au grand public.

EauSud jouera pour sa part avec trois aspects de
l’eau. Les visiteurs découvriront d’abord la Sarine
de sa source jusqu’à la ville de Fribourg, en pas-
sant par le lac de la Gruyère et l’Intyamon. Un
film projeté sur un mur d’eau démontrera l’im-
portance du précieux liquide dans le sud du can-
ton. Quant au troisième volet, il s’agira d’un tracé

présentant l’eau en tant que source de vie et
d’énergie.

Enfin, la Jeune chambre internationale de la
Gruyère offrira un espace d’échanges et de rencon-
tres sur deux niveaux pour les entreprises et les ex-
posants. S’ajoutera un élément ludique basé sur les
trois états de l’eau, solide, liquide et gazeux.

Le Comptoir gruérien présentera plus de
220 exposants sur quelque 22 000 m2 (dont
15 000 m2 sous tente). Comme d’habitude, le par-
cours sera long d’environ 1,5 km. La manifestation
s’appuie sur un budget de 2,5 millions de francs.
Les constructions débuteront dès le mois d’août.

Président de la Société du Comptoir, Albert Mi-
chel a rappelé aux plus de 200 personnes réunies
jeudi soir en assemblée que le succès de cette vi-
trine de l’économie régionale reposait sur «des ex-
posants audacieux, qui ont compris qu’il faut
considérer les visiteurs comme des hôtes». Le der-
nier Comptoir, à l’automne 2009, avait séduit
125 000 personnes. I
> www.comptoir-gruerien.ch

Pour éviter le phénomène du «binge drinking», qui vise à s’enivrer le plus vite possible, l’obtention d’un label mettant
l’accent sur la sécurité et la prévention pourra conditionner les autorisations délivrées par la préfecture. KEYSTONE

EN CHIFFRES

> 26% des 15-19 ans en
Suisse s’enivrent au
moins une fois par
mois – consomment
5 verres pour les gar-
çons, 4 pour les filles en
un court laps de temps.
Et 13% le font au moins
une fois par semaine.
Ces taux atteignent
39% et 22% chez les
20-24 ans, selon le Mo-
nitorage suisse des ad-
dictions de 2012.

> 19,7% des élèves fri-
bourgeois de 15 ans
consomment de l’alcool
au moins une fois par
semaine, soit 13% des
filles et 26,5% des gar-
çons, selon l’enquête
HBSC 2010 sur la santé
des écoliers de 11 à
15 ans.

>+73%: c’est l’aug-
mentation des hospita-
lisations pour intoxica-
tion alcoolique
 enregistrées chez les
10-23 ans, entre 2003
et 2010, selon une
étude d’Addiction
Suisse  sortie en 2013.

SZ

COMMUNE EXPRESS

Une situation saine
MÉNIÈRES
> Comptes de fonctionnement 2012 Les comptes présentent 
un bénéfice de 68,47 francs après des amortissements extraordi-
naires à hauteur de 332 000 francs. Le total des charges s’élève à
1,9 million de francs.
> Investissements 2012 Les dépenses pour des projets terminés
en 2012 s’élèvent à 70 000 fr, dont 20 000 pour des rénovations
en vue de la réouverture du restaurant communal.
> Fusion Le processus pour une étude de faisabilité concernant
une fusion de Ménières avec Fétigny, Cugy, Les Montets et Nuvilly
a commencé. «Nous sommes à l’état embryonnaire du projet»,
précise le syndic Joël Robert.
> Participation, jeudi: 19 citoyens.
> Source: Joël Robert, syndic. CR

EN BREF

BULLE

L’agrandissement du Collège 
du Sud est à l’enquête
L’extension du Collège du Sud (CS) est à l’enquête de-
puis hier. Le Grand Conseil avait octroyé en février un
crédit de 19,6 millions de francs pour permettre d’ac-
croître de 40% la capacité du bâtiment actuel, grâce à
l’ajout de 24 locaux, dont 13 salles normales et sept
salles spéciales. L’ensemble de ce programme sera
logé dans une extension sur quatre niveaux du bâti-
ment existant au nord et dans la surélévation d’un
étage en toiture du corps principal. L’opération permet
de regrouper tous les locaux dans un même bâtiment.
Econome en termes d’impact au sol, elle permet la pré-
servation des espaces de préau et de verdure actuels.
Comme pour tout autre bâtiment public propriété de
l’Etat de Fribourg, l’agrandissement respectera les exi-
gences Minergie, précise un communiqué de la Direc-
tion de l’instruction publique.

LIGNE CFF PAYERNE-MORAT

Les trains seront remplacés
par des bus pendant la nuit
Des travaux de réfection des voies CFF auront lieu entre
Payerne et Corcelles-Nord. Afin qu’ils puissent se réaliser
pendant la nuit, les trains seront remplacés par des bus
entre Payerne et Morat, du lundi au vendredi, de 19 h 30
à la fin du service, entre le mardi 21 mai et le mercredi
12 juin. Le transport de vélos n’est pas possible dans les
bus. CR

DOMDIDIER

Un chœur français invité 
à chanter dans la Broye
Les Baladins, une formation de Châteauneuf-les-Mar-
tigues dans le sud de la France, sera l’invité du chœur
diderain l’Air de Rien, ce dimanche à 17 h dans l’aula du
Cycle d’orientation de la Broye à Domdidier. Avec des
morceaux comme «La chasse aux papillons» de Georges
Brassens ou «Il jouait du piano debout» de Michel Berger,
la chanson française sera à l’honneur ce soir-là. En 2012,
c’est le chœur broyard qui s’était rendu dans cette com-
mune provençale des Bouches-du-Rhône. PK


